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Intervenante : Sophie – médiatrice de L'aparté

L'aparté, lieu d'art contemporain 

Domaine de Trémelin – Iffendic



Le Domaine de Trémelin à Iffendic



Un bâtiment qui allie l'ancien et le moderne



Salle d'exposition



Présentation de l'aparté

● Lieu d'art contemporain

● Lieu d'expositions temporaires

● Lieu d'expositions dans et hors 

les murs

● Espace de création

● Lieu de sensibilisation à l'art 

contemporain



Marc Loyon

Marc Loyon est un auteur photographe qui s’intéresse à la relation 

que l’Homme entretient avec son environnement.

Il réalise des séries de photos d’architectures et de paysages, en 

y associant parfois des portraits. 

L’idée générale de son travail est d’associer des espaces vierges 

et construits tentant de nous interroger sur l’évolution de nos 

territoires, sur l’impact environnemental de l’être humain et son 

empreinte dans les paysages. 

Le travail de repérage est essentiel dans la construction de ses 

photographies. 



A L’aparté, Marc Loyon a participé à un projet collectif : Territoires 

d’expériences. Les photographies présentées ont été prises à la 

chambre photographique 20x25 cm, sur plaques de métal. 



Le laboratoire « ambulant »

Le développement 

en plein air



La camera obscura



Les débuts de la photographie





Le labo photo



La photo documentaire



Walker Evans (photographe américain 1903-1975), 1930. 
Surtout célèbre par ses reportages sur la misère paysanne.

August Sander (photographe 
allemand 1876-1964), Le maçon, 
1928. Cette photo fait partie de la 
série Hommes du XXe siècle conçue 
comme une mosaïque du « Visage 
d'une époque ».



Berenice Abbott (photographe américaine 
1898 – 1991), Canyon Broadway and Exchange 
Place, 1935-1939. Cette photographie fait 
partie de son projet le plus connu, Changing 
New York (1935-1939), réalisé à l’initiative de 
l’administration américaine dans le contexte de 
la crise économique qui touchait le pays. 
Conçue à la fois comme une documentation 
sur la ville et une œuvre artistique, cette vaste 
commande gouvernementale montre les 
changements de la métropole, en saisissant la 
structure urbaine et les contrastes entre 
l’ancien et le moderne.



Bernd et Hilla Becher (photographes allemands 1931-
2007 et 1934-), 1930. Réalisent des photographies 
frontales d’installations industrielles dès les années 
1960.

René Burri (photographe suisse 1933 - 2014), Sao 
Paulo, Brésil, 1960. Membre de l'agence 
photographique Magnum Photos depuis 1959. Il se 
considère comme un témoin de l'histoire qui veut 
restituer sa propre vision du monde.



Gabriele Basilico (photographe italien né en 1944), 
mission photographique pour la DATAR (Délégation à 
l’Aménagement du Territoire et à l’Action Régionale) en 
1984. Il photographie le littoral du nord de la France, de 
Dunkerque au Havre.

Robert Adams (photographe américain né en 1937), 
vers 1970. Ses images témoignent de l’évolution de la 
société et des paysages transformés par l’homme.



Martin Parr (photographe britannique né en 1952), 
Acropole, Athènes, 1991. Membre de l’agence 
photographique Magnum Photos depuis 1994. 
Caractérisée par la dérision et l'ironie, l'œuvre de 
Martin Parr rejoint le domaine de la photographie 
documentaire, dont il propose une approche 
nouvelle.

Stephen Shore (photographe américain né en 
1947), West Ninth Avenue, Amarillo, Texas, 1974. 
Pour lui, tout mérite d'être photographié, sans 
distinction aucune. Son œuvre est ainsi constituée 
de magnifiques photographies de paysages aussi 
bien que de clichés des repas qu'il prend dans les 
hôtels miteux du Texas. Sa démarche était 
particulièrement novatrice en ce sens.



La photo de mise en scène



Jeff Wall (photographe canadien né en 1946), série Children, 
1988. Il photographie la vie moderne. Il s’inspire souvent 
d’œuvres d’art classique. Ce sont toujours de très grands 
formats, sur des caissons lumineux. Ses mises en scène 
donnent l’illusion d’une photographie documentaire.

Gregory Crewdson (photographe américain né en 
1962), Untitled (beckoning bus driver), 2001. Il réalise 
des œuvres sur l’envers du rêve américain en 
photographiant des scènes sur les foyers et les 
quartiers américains, la nuit.



Philippe Ramette (photographe français né en 1961), Balcon II (Hong-Kong), 2001. Il met en scène ses 
sculptures dans des photographies. Sa pratique en général joue sur l’imaginaire, le déplacement de 
sens et les modifications de la perception. Ses œuvres peuvent être drôles et absurdes.



Karen Knorr (photographe allemande née en 1954), The 
King's Reception, 2006. Elle photographie des animaux 
dans des lieux historiques comme le musée Condé de 
Chantilly, le château de Chambord, le musée de la chasse 
et de la nature à Paris… Ses photographies évoquent un 
univers merveilleux, proche des fables.

Joachim Mogarra (photographe catalan né en 
1954), Les arènes de Valencia, vers 1980. Depuis 
le début des années 1980, Mogarra est passé 
maître dans l'art de transmettre sa vision du 
monde en recyclant les objets les plus incongrus, 
qu'il met en scène et photographie.



Olivo Barbieri (photographe italien né en 1954),
Site specific Roma, série entre 1978 et 2001.  Il 
photographie les sites du monde entier à bord 
d’un hélicoptère. Il utilise un banc optique et par 
l’entremise de l’ajustement ou du dérèglement de 
la mise au point, il apporte une nouvelle 
perspective aux espaces familiers entre réalité et 
maquette.

Rune Guneriussen (photographe norvégien né en 
1977), A grid of physical entities, 2012. Il 
photographie à la chambre grand format ses 
interventions dans des sites naturels isolés, qui ne 
sont visibles qu’à travers les photographies.



Detroit Urbex, Superposition entre un match de 
basket de 1988 avec le gymnase dans ses conditions 
actuelles.

Detroit Urbex, La fresque murale de la section Art du 
3ème étage, cliché de 1988.

L’exploration urbaine, abrégé urbex (de l'anglais urban 

exploration), est une activité consistant à visiter des lieux 

construits par l'homme, abandonnés ou non, en général interdits 

d'accès ou tout du moins cachés ou difficiles d'accès.



Destruction/démolition/construction
Lara Almarcegui (artiste espagnole née en 1972) développe une 

réflexion sur l'architecture et son environnement dans des 

endroits vacants ou en construction. 

Observer les terrains vagues, les processus de construction, de 

déplacement et de démolition, est un préalable à sa démarche ; 

révéler les espaces vacants, les sites inexploités, les jardins en 

friches, en est une concrétisation ; se rendre à l'écoute de la ville, 

de ses vides et de ses pleins, en est pour ainsi dire le résultat.

Lara Almarcegui, La montagne de débris, Sint-
Truiden, 2005.

Lara Almarcegui, Les démolitions de Rennes, 
2003. Production 40mcube.



Cyprien Gaillard (artiste français né en 1980) interroge avec 

humour les traces que l’Homme laisse sur la Nature, oscillant 

entre minimalisme, vandalisme, romantisme et Land art. Son 

œuvre est très variée de la sculpture à la peinture, de la gravure à 

la photographie en passant par la vidéo, la performance et 

l’intervention dans l’espace public.

Pruitt-Igoe Falls (2009) est une vidéo dont 
le titre fait référence à un quartier 
d’habitat social éponyme des années 1950 
à Saint Louis aux États-Unis. Rapidement 
dégradé, sa destruction est programmé 18 
ans plus tard. Le film d’environ 6 minutes 
est composé de deux plans fixes : l’un sur 
la démolition d’un immeuble du quartier 
de Sighthill à Glasgow de nuit et l’autre sur 
un travail d’illumination des chutes du 
Niagara à la tombée de la nuit. Les 
présentant l’une à la suite de l’autre 
Cyprien Gaillard fait une analogie entre la 
puissance et la beauté d’une chute d’eau 
dans la nature présentée comme un 
spectacle et la chute d’une architecture 
mise en lumière qui devient elle aussi un 
spectacle.



Cyprien Gaillard, The Recovery of Discovery, 2011. 
Performance/vidéo, photographies.



Anne-Laure Boyer (artiste française) travaille sur la mémoire des 

lieux. Avec la photo, la vidéo, la collecte de paroles, d’histoires et 

d’objets, elle tisse un regard tour à tour sensible, critique ou 

onirique sur la destruction-reconstruction des bâtis et des vécus, 

entre passé et futur. En s’attachant à des territoires particuliers, elle 

compose son travail à partir de son immersion dans des situations 

de mutations.

Anne-Laure Boyer, 55 mètres, 18 photographies, série éditée en dépliant, 18x168 cm, 
2008 (Cenon, le Grand Pavois)



Anne-Laure Boyer, Déménagements, série photographique / 2009-2011


